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Longue Marche 

 
Objectif : Mieux connaître les femmes chinoises inscrites 
dans un parcours migratoire vers l’Europe et la France pour 
mieux favoriser leur intégration sur les territoires d’accueil 

 

 

 

 

• Publics visés 

> Femmes asiatiques et particulièrement chinoises/ Les opérateurs des secteurs emploi et 
formation, santé, éducation, justice/Les représentants de la mise en œuvre des politiques 
liées à l’immigration et à l’intégration 
 
• Contexte, problématique et démarche du projet 
> A l’origine du projet il y avait un constat : en dépit de l’accroissement quantitatif et qualitatif 
du phénomène migratoire chinois, en particulier celui des femmes, à destination de la 
France (et de l’Europe), peu d’opérateurs de terrains les rencontrent, ou s’estiment en 
mesure d’accompagner leurs processus migratoires, malgré l’importance des risques de 
déviances migratoires liées à la mobilité des femmes (traite des êtres humains, esclavage 
moderne et domesticité, exploitation sexuelle, criminalisation, , illégalité des séjours). 
 
Dès lors, plusieurs défis se sont présentés : Mieux analyser pour mieux comprendre les 
processus migratoires des femmes chinoises ; Analyser si oui ou non les femmes chinoises 
sont victimes de traite des êtres humains, d’esclavage moderne ou d’exploitation sexuelle et 
sous quelles conditions, durant leur parcours migratoire ; Mieux prendre en compte l’impact 
du genre sur ces questions ; Mieux prévenir, mieux traiter les situations de vulnérabilité, de 
traite des êtres humains ou d’esclavage moderne avéré ; Mieux accompagner les femmes 
dans les parcours migratoires. 
  
La démarche a consisté à favoriser autant que possible la coopération effective entre 
chacune des structures partenaires et donc de favoriser le croisement de chacune des 
activités. Le projet, s’est construit chemin faisant, or des réponses innovantes construites 
tant pour la recherche qu’en ce qui concerne l’élaboration d’une méthode 
d’accompagnement étayée sur les conclusions de la recherche, ne pouvait se faire sans une 
interactivité de chaque domaine de compétences. L’organisation du projet a donc été fondée 
sur la mise en réseau des associations, des professionnels et des chercheurs dans la 
confrontation et le croisement de leurs expertises. 
 
De notre point de vue, la coopération était inexistante entre deux axes de recherche : l’un 
sur les parcours migratoires de la Chine vers l’Europe et la France / l’autre sur les questions 
de traite des êtres humains et d’esclavage moderne. Le croisement entre les deux 
thématiques devrait apporter des éclairages nouveaux et plus justes sur l’analyse des 
problématiques en jeu.  
 
Une coopération étroite, effective et peu courante s’est mise en place entre chercheures et 
associations spécialisées dans les questions de traitement des situations d’esclavage 
moderne, d’insertion dans le monde du travail, d’accompagnement social, d’apprentissage 
du français, d’éducation des enfants et des familles, dans un contexte de mixité sociale et 
culturelle. 
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• Résultats de l’opération 
> Une véritable « recherche action » a été entreprise. D’abord, de la recherche vers les 
pratiques pour mieux comprendre et agir, puis des constats et observations de terrain vers la 
recherche pour mieux comprendre les réalités des situations et des personnes et les prendre 
en compte dans l’accompagnement. 
 
Les résultats de la coopération en matière de recherche permettent de disposer d’un 
éclairage de la diversité des parcours migratoires et leurs caractéristiques. Nous disposons 
à présent d’un profil sociodémographique, des raisons du projet migratoire, des modalités et 
des conditions de la migration, du rôle et de la place des femmes chinoises dans l’institution 
migratoire, des activités qu’elles occupent en migration, de leur rôle dans le maintien ou non 
avec les zones d’origine. 
 
Ensuite, l’importance des facteurs macro structurels et leur poids dans les flux migratoires 
ont été mis en évidence : la féminisation des flux et l’évolution des rapports de genre ; le 
corollaire entre mondialisation et dégradation de la situation des femmes au sein des pays 
en développement ; la mondialisation des phénomènes migratoires légaux et illégaux et 
leurs causes. 
 
Enfin, nous veillons à la mise en évidence des facteurs favorisant les situations de traite des 
êtres humains et d’esclavage moderne ou d’exploitation sexuelle au sein de l’institution 
migratoire chinoise. Pour cela, nous évaluons les situations de vulnérabilité dans les 
parcours migratoires. Nous analysons les données sur un phénomène de traite des êtres 
humains dans les parcours migratoires des migrants originaires de la Zone Asie 
 
Les résultats de la coopération recherche/ terrain portent d’abord sur une meilleure prise en 
compte et une meilleure compréhension des éléments utiles du parcours migratoire des 
femmes chinoises pour adapter une méthode d’accompagnement et d’intégration plus 
efficace. Cela permet de définir un cadre et un programme de sensibilisation des 
professionnels favorisant l’apport et l’appropriation des informations importantes pour mieux 
comprendre, accueillir et accompagner les femmes chinoises. Ensuite, une meilleure 
compréhension de l’installation dans les niches communautaires dans les premiers stades 
de la migration permet de constater la nécessité de faire passer l’information sur l’emploi, et 
d’autres domaines permettant une intégration, auprès des bénéficiaires dès les premiers 
stades de la migration pour accélérer le processus. Enfin, cette coopération met en évidence 
l’inadéquation des cadres légaux qui ne permettent pas de qualifier des situations d’abus, 
d’esclavage moderne ou d’exploitation et qui empêchent la prévention ou le traitement des 
situations de vulnérabilité ou de prise en charge des victimes. 
 
Les résultats de la coopération entre associations de terrain concernent une meilleure 
professionnalisation des acteurs impliqués dans cette coopération : spécialistes de 
l’assistance aux victimes et spécialistes de l’accompagnement vers l’emploi. La conception 
d’une démarche et d’outils qui seront transmis aux professionnels concernés par les 
questions de migration, d’intégration, d’insertion sociale et professionnelle, d’éducation et de 
prévention. 
 
• Apports de l’action transnationale 
> Il existe à présent un réseau identifié de partenaires pour chacun des états membres 
impliqué dans la coopération transnationale (Italie, Slovaquie, France) pour 
l’accompagnement des migrants et des victimes. 
 
L’échange des connaissances et compétences sur la connaissance des migrations chinoises 
et des questions relatives à l’exploitation sexuelle au sein de la migration chinoise. 
 
La mise en évidence qu’il est plus que nécessaire de travailler en coopération transnationale 
sur ces questions : les migrations actuelles sont mobiles, de la chine vers un pays d’Europe 
puis un autre ; les situations de traite des êtres humains et d’exploitation sont internationales 
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et se retrouve partout en Europe ; Ces questions dépassent les frontières nationales, le 
cadre légal d’un seul Etat membre et gagne à être examinées à une échelle européenne. 
 
• Innovation dans les politiques et/ou les pratiques 
> Il existe aujourd’hui un intérêt plus important de la part des institutions sur les questions 
posées par le projet. Cela peut être observé par une recherche de co-financements plus 
aisée, des demandes d’informations sur le projet et ses résultats plus régulières, un réseau 
de diffusion du bulletin d’information trimestriel de plus en plus large au plan régional, 
national et européen avec des demandes de continuer à le recevoir.  
 
Enfin, une prise en charge par la justice qui tend à s’améliorer pour les victimes de 
prostitutions : la préfecture de Paris, suite au travail mené par Longue Marche, a accepté de 
faire entrer sous le coup de la loi de sécurité intérieure environ 15 victimes de prostitution 
reconnaissant par là la possibilité de traite des êtres humains et accordant donc un titre de 
séjour provisoire. 
 
• Egalité des chances entre les hommes et les femmes 
> La place de la femme chinoise et son rôle dans l’institution migratoire font partie intégrante 
des facteurs mis en lumière, analysés et dont le poids est évalué. 
 
L’activité prostitutionnelle est considérée comme une activité genrée, tout comme les 
activités du « care », les soins à la personne, fortement investis par les femmes chinoises et 
de plus en plus lorsqu’elles souhaitent sortir de la communauté chinoise. 
 
D’où des pratiques professionnelles qui prennent en compte ces éléments spécifiques liés 
au genre dans la conception et la mise en œuvre de la démarche d’accompagnement : sortir 
des activités genrées pour proposer aux femmes chinoises une possibilité d’intégration plus 
importantes que par les activités de soin ou activités dites ethniques. 
 
• Description des pratiques et des produits transférables  

Intitulé 
 

Contenu Utilisateur Public 
bénéficiaire 

Nature du 
support 

Producteur 

Le rapport de 
recherche 

Conclusion de la 
recherche et du 
croisement entre 
les 2 thématiques 

Le secteur de la 
recherche 

Les institutions 
concernées par 
les questions 

de migration et 
d’intégration 

Les 
professionnels 

Ouvrage Les 
chercheurs 

Le programme 
de formation des 

acteurs 

     

Les bornes 
d’information 

Diffusion 
d’information sur 
l’emploi, la santé, 
la vie quotidienne 
en France sous 

forme de 
reportage avec 
traduction en 
chinois et en 

anglais à terme  

Les migrants et 
migrantes 

chinois (ses) et 
asiatiques
  

Les migrants et 
migrantes 

chinois (ses) et 
asiatiques
  

Ecrans plasma Génération 
vidéo 

 
• Partenariats et gouvernance 
> L’ensemble des partenaires du projet apportent chacun une expertise sur une ou des 
questions posées par le projet. 
 
L’implication de chacun des partenaires est repéré par la participation aux ateliers 
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thématiques tous les mois et demi avec un contenu à travailler entre deux : mise en place 
effective de la coopération ; la production de compte-rendus pour diffuser l’avancement du 
travail en interne ; la participation aux prises de décisions stratégiques du projet en comité 
de pilotage ; la participation à l’ajustement des objectifs du projet en cours d’avancement. 
 
Ce qui est déterminant, c’est l’appropriation des différentes activités du projet par l’ensemble 
des membres du partenariat et leur participation dans un domaine pour lequel ils n’ont pas 
d’expertise et qui renforce leur intérêt à participer au projet. 
 
• Facteurs de succès pour la transférabilité des pratiques 
> Les écueils à dépasser sont la démobilisation en cours de projet de ceux qui ont avancé 
presque au terme de l’activité dont ils sont responsables et la gestion des retards. 
 
- S’assurer que chaque partenaire gère la difficulté d’un projet qui se construit chemin faisant 
donc dans l’incertitude de l’atteinte des objectifs et dans l’ajustement régulier. 
- Pouvoir prendre le temps nécessaire à la mise en place d’un climat favorable au travail 
coopératif et prouver l’intérêt qu’on y trouve. 
- Démontrer la valeur ajoutée de la coopération au sein du partenariat. 
- Renforcer la capacité des équipes à communiquer sur les résultats et à rendre visible son 
travail tant en interne qu’à l’externe. 
 
• Contraintes de moyens 
> Des moyens financiers et des modalités de paiement entravent moins les structures  
partenaires dans l’investissement qu’il doivent faire pour avancer dans le projet. Pouvoir 
déterminer un niveau d’activité donc de temps de travail en réelle adéquation avec l’atteinte 
des objectifs. Financer de l’expertise. 
 
Ce type de projet nécessite des moyens conséquents : 2 chercheures occupées à temps 
plein, 1 formatrice sur les questions d’accès à l’emploi occupée à 4/5 de temps, 2 juristes et 
une assistante sociale à 40% de leur temps de travail environ, un mi-temps pour la 
communication en direction des bénéficiaires. Deux consultantes pour le pilotage , la 
coordination et la gestion administrative et financière, soit l’équivalent d’un mi-temps et enfin 
le recours à des prestations pour l’évaluation et la communication. 
 
• Membres du partenariat national 
> Association de soutien linguistique et culturel (ASLC) 
> Comité contre l’esclavage moderne (CCEM) 
> RETRAVAILLER Ile-de-France 
> GENERATION VIDEO 
 
• Membres du partenariat transnational 
> OIM - Bratislava 
> Emergendo - Italie 
 
• Pour en savoir plus 
> Site internet : www.aslc-paris.org  
 
> Contact : Catherine Neveu - catherine.neveu@noos.fr 

       LUEGO pour ASLC – 52 avenue Parmentier 75011 Paris –  01 58 30 86 10 
 
> Référence du projet : N° Olimpe 2004-IDF-43653  
  
> Période de réalisation : 2004-2007 
 


